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Frères et sœurs, chers amis, chers diocésains, qu’il est bon de se retrouver pour 

fêter Marie, l’Immaculée Conception. Elle est la gardienne de notre diocèse 

comme elle a su être auprès de son Fils.  Depuis plusieurs semaines, nous avions 

hâte de nous rassembler pour être, tout simplement, ensemble. Être ensemble, 

être rassemblés, être réunis comme croyants tel est bien le sens de la vie en 

Eglise. Être croyant en Jésus-Christ signifie faire communion autour de 

l’eucharistie. Elle est notre nourriture qui construit le corps du Christ, l’Eglise. 

L’épidémie que nous traversons bouleverse la vie en société. Nos repères ont été 

fragilisés. Nos modes de vie ont été bouleversés. Les relations ordinaires se sont 

réduites. Les plus fragiles et leurs proches vivent dans l’inquiétude. Mais des 

élans de solidarité se sont développés. Le souci et le soin des plus pauvres se 

sont développés. La conscience que « tout est lié », selon la formule du Pape 

François, s’est développée. Notre terre est devenue un village planétaire mais 

des pays et nations sont tentés par le repli sur soi. Face au défi des épidémies, 

face au défi climatique, face au défi de la migration, face au défi du travail pour 

tous, face au défi de la misère, nous ne pourrons que nous trouver des solutions 

ensemble. Le salut sera collectif ou il ne sera pas. Le salut sera communautaire 

ou il ne sera pas. Il n’existe qu’une communauté humaine. Nous sommes tous 

liés. 

La fête de l’Immaculée Conception nous plonge à la fois dans l’énigme du mal et 

dans le mystère du salut. Nous nous interrogeons tous sur le pourquoi de la 

maladie, sur le pourquoi de la douleur et de la souffrance. Que vient faire en 

notre vie d’homme et de femme ce qui nous affecte tant ? Sommes-nous 

condamnés à vivre terrassés par cette destruction maléfique de nos vies qui 

envahit notre existence ? Non. 

La fête de l’Immaculée Conception apporte une réponse forte et salutaire. Non, 

le mal n’est pas le dernier mot de notre existence. Le bien et la bonté sont ce 

que nous sommes au plus profond de nous-mêmes. C’est le sens de l’Immaculée 

conception : la nouvelle Eve, Marie a été préservée du péché dès sa naissance. 

Marie est celle qui est conçue sans péché. 



« Ce sont les conciles des premiers siècles qui sont parvenus à dire avec clarté que 

Jésus était vrai Dieu et vrai homme. Dès lors, s'il est vrai Dieu et vrai homme, 

Marie est mère de Dieu ! Et Marie, étant mère de Dieu, n'a pas pu connaître le 

péché. D'où cette affirmation : Marie est conçue sans péché. » Jacques Nieuvarts, 

a.a. 

Marie conçue sans péché veut dire qu’elle est toujours en communion 

maternelle avec Dieu. Sa vie de femme de Nazareth a été traversée par des 

bonheurs immenses et de grandes peines. De l’annonciation à la Pentecôte en 

passant par la croix, Marie a communié aux joies et aux souffrances humaines. 

C’est à Lourdes qu’elle a révélé son nom à Bernadette : « Je suis l’Immaculée 

Conception. » C’est à Lourdes que des millions de pèlerins viennent la prier pour 

qu’elle soulage leur douleur.  

Frères et sœurs, en ces temps d’incertitudes et d’inquiétudes, laissons-nous 

guider par Marie. Elle est Marie de l’espérance. Ce qui caractérise la vie de cette 

femme, c’est la confiance. Elle s’est donnée, fiée, confiée totalement à Dieu sans 

rien retenir pour elle. Elle a foi en la parole de l’ange ; elle espère en la promesse 

qui lui est faite ; elle se laisse transformer par l’amour de Dieu. 

« Voici la servante du Seigneur ; que tout m’advienne selon ta parole. » 

Aujourd’hui, nous confions de nouveau notre diocèse à Marie, l’Immaculée 

Conception. Depuis de nombreux siècles, nous nous sommes mis sous sa 

protection sous ce vocable de l’Immaculée Conception. Les temps que nous 

vivons nous convient  à prier le Seigneur pour qu’Il augmente notre foi, qu’Il 

ravive notre espérance et qu’il nous guide vers un amour sans mesure.  

Frères et sœurs, les jours, les semaines, les mois qui s’annoncent sont porteurs 

d’espérance.  Noël est en attente. Que ces temps d’épreuves nous ouvrent à la 

fraternité envers tous. Nous sommes frères et sœurs les uns des autres dans le 

Fils Unique, Jésus-Christ. 

Prions Marie, Mère de Dieu, Mère de l’Eglise, notre Mère. Qu’elle nous 

accompagne sur le chemin synodal que nous avons entrepris. Qu’elle nous 

conduise vers son Fils, unique Sauveur et Rédempteur du monde. 
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